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,Cours d'Art gratuits Mme LUCIEN CASA VANT
"Thé Canadieon Royal Art Unio nLied Il

de Monttréal, Canada ci.fre dscrsd'&-t gra-
tuitse a.x personnes qui les désirent.

L %seoin mrennent la lecon et la peain.
turc d'arè natr morte modèles, et pour
illustrations de magazines.1

Ces leons sont absolument gratuites et l'on
Peut en tout temps présenter sa demanda d'ad-

Th i nass uZioD..iýlt;Theé aadia oya r t UnoLilF,été todedn ebu decu=rr l'art'et
de distribuer des oeuvre d'art à, chacun de
se tiragesa mensuels qui ont liou le dernier
Jour de chaque mois.

Pour plus amples détails a'adroseer àt

The Qanadian noyai Art Union
LIMITE!)

M38 El' 240 RuIL ST-JAOQUEB. MONTRlCAL. P.Q.

Prochain Tirage: MERCREDI, 31 MAI

TRIO DE PROVERBES

Qui n'est plaint se plaint.
x

.Ou fait de bonne zoupe dans un
vieux pot.

X

L-i peur donne des airs.
SANCHO PANÇA.

Une Recette par Semaine

Il doit bien y avoir, parmi nos lec-
teurs, des gens qui savEnt combien il
est dèsagrêab'e d'habiter une ni tison
dont les murs sont salpêtrés. Le Dr
Vallin prétend avoir trouvé un moyen'
grâce aux microbes, d'assuter la déaal.
pêtrisation des murailles.

Le salpêtre est une véritable forma-
tion de nitrate, comme il s'en produit
dans les champst, sous i'in fla*ence des
nitro-bacilles : il faut opposer à ceux-
ci des bactéries dénitrifianteil, qui se
rencontrent précisêment en abondance
dans le crottin di cheval, Li savant
docteur conseille donc de brosser le
mur salpêtré, de le laver. à l'eau chaude,
puis le lendemain, d'étàndre sur sa
surface et au pinceau quelques litres
d'un véritable bouillon de culture fait
avec du crottin, qui va fournir les
germes voulus. On colle du papier par.
dessus ou l'on badigeonne au plâtre
clair. Pour longtemps on va être débar-
rassé du salpêtre, les germes de la sal-
pètriîation étant tués par les germes
dénitrifiants.

BL. de S.

Pendant Dix Longues Années Endutre des Souffrances Atroces. - Les
Médecins de deux Hôpitaux Déclarent sa

Maladie Incurable

Une Annonce des Pilules Rouges du Dr Coderre qu'elle voit dans les journaux lui Sauve la Vie

Toutes les maladies qui sont particuliè- _g
res aux femmes sont certainement les pîus
dangereuses, les plus souffrantes et les plus
difiwies à guérir. Les femmes qui ouf-
frent savent bien cela, ainsi que les méde.
cinsqui sont presque toujoura impuissant@a
à Iaguérir. Nous publions aujourd'hui
le téntoignage de blme Ca'avant qui, pen-dant Plusieurs années, a été une véritables
martyre de ces terribles maladies. Flle
es t ai heureuse d'être guérip, qu'elle nous
envoie sou témoignage, nous priant de le
publier pour le bénéfice de toutes les jeunes
filles et les femmes souffrantes. Voici ce
qu'elle dit-:

"Celles seulement qui ont soluffertt de
ces terribles malladies peuvent @e f àire une
idée des souffrances que j'ai enduréep. Il
y a dix ans, soit par ignorance du trédecin
ou autre chose, je ne relevai pas bien d'un e
maladie. J'étais d'une grande faiblesse t
souffrais beaucoup. J'avais constamment ,\\

mal à la tête et douleurs dans tout le corps.
A la fin, voyýant que mes .ouffra',es aug.
mentaient, je m'en allai à l'hôpital ; là,
j'eus les soins de quatre méil eins, et à la
fin, ils me dtirent qu'ils ne pouvaient rien Lci
faire pour mol. Je revins ch' z moi tota-.M u:
lement découragée et souffrant toujours
davantage. Quelqu'un me cnseilla d'aller dans un hôpital anglais
privé, que là peut être j'avais une chatces de guérir. Je voilais
tint revenir à la santé que j'y allai. Après quelque temps de
traitement, on me renvoya en me disant la mêmeo chose qu'à l'hô-
pital français. Je n'avais aucune espérance d'être jamatis gué.ie,
quand un jour, je vis sur les journaoux une guérison d'une maladie
comme la mienne guéria par les Pilules Rouges <lu De Uoderre ; de
suite, je m'en fis achet-r et commençali à les preu'lrc pntuulle.
meut. Je suis aujourd'hui mieux que je n'ai j amai% été de nii vie,
toutes cnes douleurs sont disparuea et je ne souffre plus Que
toutes les fammnes qui souffrent ne désespèrent pas, car il y a n
remède pour elles, et ce remède j % le nomme bien haut atia que
toutes l'entendent, ce sont Les Pilules Rouges du Dr Co-
derre." Mme Lucien Caiavant, 122 rue 8c.Pilippe, St-Ilenri,
Niontré il.

N'est-ce pas merveilleux les guériso2s opérées par les Pilules
Rouges du Dr Cocderre T Un remède qui peut guérir une maladie
aussi grave que celle de Mme Cilsavaut doit être un re nède trèî
puissant.

En effet nous avoe prouvé assez souvent que les Pilules Rouges
du Dr Coderre guériereut, que les femnmes malades ne devraient
plus en douter. Lqs Pilules Ri)ages da Dr Cqderre sout peur les
maladies des femmie seulement, c'est ce qui fait leur force, c'ea't
pour cela qu'elles gué.:issent les maladlies partîculièresaux filmmes,
la constipation, les douleurs entre les épaules, dans les Ih inch is,
dans les côtés et les reine, palpltatlons da coeur, tiraillements d'es-
tomac. la dyspepsie, mal de ttt-, étourdissements, eiles guéris eut
aussi toutes les maladies du ch agement d'gles maladies du
foie, les prostrations nerveuses et toutes les maladies particulières
aux femmes.

Nus recommnodons aux familes de ne pue cesser de prendre

URLe Souper ES

Indispensable'%
Etcspersonnes se demandent: Que devons-nous manger, boire et éviter, le
Et ces souper étant le dernier repas do la journée.

Nous devrions éviter tout ce qui n'est Pas conforme aux sim'ples
règles suivantes de l'hygièno.

Nous ~ ~ ~ ~ tu dvinmagru 5 ce qui s'assimile facilement et ne fa-
Nousdevionsmaner tguepas les pouvoirs digestifs durant la

nu uit. ocrrau sommeil paisible

Nous ne devrions boire erépaaeur sitecaser un j réaction

BOVlorelaiL

. ~ les l'ilules liontges du l)r C oderre après on
avoir pris une feule boite. Un graild
nonmbre de femmves écrivent à nos niît dsciissi
si é -lalisttes îîu'elle's cuiît pris une bt ite de
Piluleso Rouges dtu Drb Coderro et qju'elles

ine sout pas gilérir'.
Comemnrt 1inuN" z-v(b,:s3 cosprer qu'une

boite <le litllr Roug'es dui l)r ('ocierre
îmuiîa acous gui 4 ir <'une mnalaudie <lui dure
(le Puis <les cî,îiteo, aune "caladie q1u'asucun
n.édecin n'a pu grocrir et surtocut aprèsa-javoir pris une quant1ilé! <le remèdeos, toits
sans résullatsi. I et-tia rî sé
même duii ''lleur reièdeî, il faut prendre

- les l'ilules lRo(uges (lu D)r (Madrre cons-
ciencieuserïi<nt pendlant qîuelqîue templo,
a8Eez Iurcgtemps peur leur udonneîr le tmups
d'agir suîi':,k. lia griîviiéde lis nmaladie. Une
malaie qui -'ire dlepuis pou est beaucocup
plus facile à guérir q<u'unea nalailio (lui

9 (turc depuis des anitées, i'ý ito fenmn Intel-
ligoîste cciiiprenîlri vel'ha 'l'otites le tcmes
(lui prennenît les l'îlffleR knouges ci, D)r
CoItrie ILevrcîiîit euunsimitor uns mîcé,Ilecins
spécialistes. Nous vouse invitons à leur
c-:rîre une ue, ijî i.cn Culiîitte ctu votre

~ ~ rîmaladhie. Aclrîs-Yz ''-tro lî-ttre a,,i Dé-
partement Médical, Boite 2306,
Montréal, Can., nos imîtélecins souls

ovriront vos lettres Pt leis tiendcront. cgrtijitc t ltts. Voius n'lavez.
absolumnent nonà crttindre. Nos nié' lciits étudlieronît votre miala.
dis soigneusement et vous diront ce qite vocus ave'z (lu mhiieux à faire
Pour vous gué,rir, Ceas consultattions sont ab'îclunîî-nt gratuite.
cela ne vus coùte rien. Si voua scsoîtrrez. vous aturiez, certaine-
meut tort deonesc oslenom.I in,''',unelmc uicu
que voue avez do couq guérir eliz vii aima fr-lis.

foes femmes <1îîi préfèrent constulter nso sjcé'ci.alt te peorsoctnelle-
ment peuvent le floire on vaon tit ci N.c'2-, 1 rue i" i, ci-cl
tous les jours, do 10i bru a ni. à ) tir3 1). lit., excii'- le dimnîcheo.
Consultaticus, avis et examoen grâi j

Les Pilules Rou-ss clui l)r Cocierre sont tîcti cam vendulces en
pet ites beîtes (le buis r..ncloq contenant, -)Il Pl'uleks lI-cugest, jamais
autrement. Un grlon'i nombre (I" temmîcea iion écrivanti qum'elle's
ont acheté île leurs pli irmacions .1, a oiiui-s à lat doci/ sio, ou ticoi)
pilules pour 5o 1,,ou une boîte puour '25c et qu'ttls n lotir omît fiti
'Aucun effet. %Ieqdctnep. tontes coq Icilnlas si,, cîcc imîitaticîns (les
l>ilules Roi'ges <lu 1). C~£oilrro. Ami prix auqueîcl Fl'u ni venscod cos
pilules imttî'.rnesiitiiaos. vuus un pcovez p os vîcusi catindrcî à
ce qu'eilcc vocue i ossent du bien. Nc'îî so-sni-s lest seuls iîui con-
naissons le secret deo Pilules ltocug 's titi D)r (Ccclcrre. No vous
laiese-i,. pas t.rotiner par ceux quii p''irrîcit vomis 'lire <iti telles cou
teiles pillieh sit aussi bonnes cilte les l'ilite Rciiges 'lit Dr Co.
dtr re. On fait cela, meEl ties, di ans l'iiitér-t .1- f t ire us, porc plus
d'argent, cela nu leur fait rien qjue voils vomis gceénriscoif z ou non.
fLor< 1 ue voise ne pouvez puas vocus prccrer les výc-ittlle8 P'ilules
Rouges du Dr (Joderre oin iorsc1'îc Vlcîs cave.'. clos documtes, eoiyez-
noue 0 poîir une boite ou Sc5 pair loaulre 'nragitiiéot cu mnandat.
poste pour 1; imites, nous les env''yii'm damis tccllmm- les trîrii du
monde, pas de douane à Paiver. cAclrîc'sî z Cie Chlimique
France-Américaine ", Montréýal.

EIiiET RAPIDEl lea suie ailé Liti i to:t adiiiiier les
scènes (le lu nattiri ; J'aurais pu me,Les aiT. ciions de@ voifes respiratires sont cotne oclede uo :vetctl

guéries par le Bcxunte R/îîcccal. (conene (Io ll le(oimi p ntl

-Mon Dieu ! que cet'e Eudoxie est! Jca, f'ait itsat'e dit lalîî.ilica.
donc sotte h disait Mm1ne X ... en prteîî Uîiî ît aî î
lant d'une de ses amies.'r;ttrTiiiiý(lt8ughiD

-Qu'en savez-vous'l Elle ne mc dit' Lissier', ein 1 8'S4, 1îoîi' tulle
jamais rien. sévère~ attaque (le î'lîîîîîîatisilno

-C'est égal :on voit qu'elle pense iîlflanîîîîlatoiî'e. C'e i-t'îîît'<e îi'<t
des bêtiiseu. 1 E1XI- f ... . il

LA CONSOMPT'iION GUÉRIEti
Un vieux médecin retiré, ayanît reeçu d'tun

missionnaire des lndme4 Orientales la foriqule
d'un remède simtple et végéta polir la guiérisn
rapide et permanente île la Con.oiiilm ion, la
Bronchite, le Catarrhe, l'Astti in et, tolitc tlcs
.Affections des Poutons et (le lat tiorge. et qui
guérit radicr.lenient la D)ébilité Ncrveus'e et
totesi les Maladies Nerveuseis; aprèsc avoir
éplomîvé sus remarquables etruls curatif., clans
d1et millie'rs île cacs, trouive qmîn c'est son deovoir
de le faire connaître amîx malades. Pomiasé par
le désir de somiager les sioufrratncsd îl'hcîrîîa.
nité j'enverrai gratiA à ceux qui le désirenît,
cette recette i Allemanud, F"ranç,aisc out An-
IÇlais, avec Instructions pour la préparer et
remployer, Envoyer par la po'ste un tibre et
noj0u adresse. Mentionner ce Jouirnial.

'%. A. Novk6s, St0 Powerî' Blocc. Rochester.
N. Y.

ur.ml) Lj>ilmiiuiiu iUi i. 5o)I SVii

ce tetît ps, îoî is cil fit is ts tisa-
ge dants la t'aîîîille danîs toits

les c'as dle Ié'ueîeîlSet
flotlîs 110il5 ehl ti ti b ien.
e( contsidèr'îe ce î'einc<e su pê-

rieur' -à tout ce qîle je cotliais
et~ ifldiSl>elltle dlaits chaque
famnille.

ANTOINE 1>h.ANlE
St-L'olis (lit s,%uvt,.

(le Goîîzatnie.


